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INTRODUCTION 


Il  y  a  deux  pèlerinagfes  annuels  que  les  pieux  fidè- 
les de  Notre-Dame  aiment  à  faire  et  qui  sont  com- 
me entrés  dans  leur  tradition. 

Il  y  a  d'abord  à  la  fin  de  l'année,  en  la  saison 
chaude,  le  grand  pèlerinage  à  Ste  Anne  de  Beau- 
pré, et  puis  il  y  a  au  commencement  de  l'année,  au 
seuil  de  l'automne,  le  pèlerinage  au  Calvair  du  Lac 
des  Deux-Montagnes.  C'est  là  le  cadre  qui  enfer- 
me et  consacre  les  dix  mois  de  leurs  exercices  de 
Congrégations.  Chacun  de  ces  deux  pèlerinages  a 
son  charme  particulier.  Celui  du  Calvaire  s'adresse 
à  la  dévotion  la  plus  fondamentale  de  notre  religion, 
le  mystère  de  notre  rachat  par  la  mort  du  Sauveur. 

Il  s'aiTectu  en  un  seul  jour,  n'entraîne  pas  de  dé- 
pense considérable,  et  se  complétera  cette  année 
par  une  station  d'abord  à  Ste  Anne  de  Bellevue,  le 
sanctuaire Jfavori  de  notre  grande  thaumaturge  pour 
la  région  de  Montréal,  et  puis  dans  l'Église  de  l'An- 
nonciation du  Lac,  de  manière  que  nous  réunirons 
ce  jour  là  dans  notre  culte  Notre-Seigneur,  la  Sainte- 
Vierge  et  Ste  Anne 

Se  peut-il  que  notre  prière  soutenue  de  cette  tri- 
ple vertu,  ne  soit  pas  exaucée  en  une  belle  journée 
du  douze  septembre. 

Ce  pèlerinage  ne  sera  pas  tout  à  fait  à  la  merci  du 
temps  comme  on  le  pourrait  craindre.^  S'il  fait  mau- 
vais les  exercices  auront  lieu  dans  les  églises  (  Ste 
Anne,  Oka)  ;  et  puis,  au  retour,  la  part  de  la  piété 
ayant  été  largement  faite,  on  exécutera  sur  le  bateau 
un  programme  intéressant, 


Révérend  C.  Troie,  P.S.S 
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Phoghamme 

Gare  Bonaventure^Sept  heures  précises. 

A  Lachine,-Sept  heures  et  demi. 

Prières,  Chant,  Allocution. 

Messe  de  Communion 

A  Ste-Anne  de  Bellevue-Neuf  heures. 

(de  Sainte-Anne  à  Oka,  une 
heure  de  bateau). 


Stations  du  Calvaire.  Oka. 


Départ  de  la 


croix  rouge, —à  midi.  Véné- 
ration de  la  reh'que  de  la 
vraie  croix. 


5alut  du  T.  Saint  Sacrement. 


Trois  heures. 

Arrivée  à  fîontréal, 

Sept  heures. 
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De  Lachine  à  Sainte-Anne. 


C'en  est  fait.  Les  derniers  pèlerins  ont  pris  place 
sur  le  bateau  qui  s'écarte  doucement  du  quai  et  s'en- 
gage dans  le  lac  St  Louis.  Bientôt,  à  notre  droite, 
nous  voyons  se  dessiner  la  petite  île  Dorval  au  sou- 
venir des  fêtes  brillantes  qui  y  furent  donnés  lors  de 
la  réception  du  Prince  de  Galles,  en  1860,  par  Sir 
George  Simpson,  Gouverneur  de  la  Compag-nie  de 

Baie  d  Hud.son,  et  alors  posseseur  de  cette  île. 

Nous  voici  en  plein  lac  St  Louis.  Voyez-vous 
'es  deux  courants,  celui  de  l'Outaouais  plus  sombre, 
celui  du  St  Laurent  d'un  beau  vert  ?  Ils  vont  ainsi 
sans  se  confondre  et  vous  pourriez  indiquer  nette- 
ment la  ligne  qui  les  sépare.  On  dirait  qu'ils  se  dé- 
daignent l'un  l'autre,  fiers  de  leur  pissé  et  des  beaux 
pays  qu'ils  sont  reflétés  jusque  là  dans  leurs  cndes. 
Il  faudra  les  âpres  rochers  des  rapides  de  Lachine 
pour  les  mêler  en  les  brisant,  agités  et  tout  blancs 
d'écume. 

Le  pays  que  nous  traversons  n'offre   pas  le  même 
aspect  que  celui  qui   s'étend  de  Montréal  à    Québec 
et  que  nous  pouvons  voir  dans  nos  pèlerinages   à  la 
bonne  Ste  Anne.      Nons  n'avons  pas   ici,  sur  deux 
rives  régulières,  cette  succession  de  clochers  qui  ins- 
piraient à   Monseigneur  de   Forbin  Janson  de  nous 
appeler  poétiquement  "  Le  peuple  au   cœur  d'or  et 
au  clocher  d'argent  "     Mais  voici  cependant,   nette- 
ment découpé   à  l'horison,  un   clocher  qui   scintille. 
C'est  celui  de  la  Pointe  Clair,  une  des  plus  ancien- 
nes paroisses  de  la  Province.      La  première  église  y 
fut  bâtie,  en  1713,  sur  l'emplacement  de  l'ég-Iise  actu- 
elle. 


f 
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Nous  suivons  maintenant  la  côte  de  l'Ile  Perrot 
Nous  voie,  tout  près  de  Sherringham  Park,  rendu 
s.  populaire  dans  ces  derniers  temps  par  les  excur- 
Mons  d enfants.  Qu'est-ce  à  dire?  Hllons-nous 
descendre  ic.  ?  Non  pas,  mais  c'est  le  trajet  que 
I  on  suit  toujours  avant  de  s'engager  dans  l'écluse  de 
Ste  Anne' 

5ainte-Anne  de  Bellevue. 

Situé  entre  le  lac  St  Louis  et  celui  des  Deux-  Mon- 
tagnes, au  pied  d'un  courant  qui  rafraîchit  lair  am- 
biant, en  face  d'îles  verdoyantes.sur  une  rive  sinu- 
euse et  parée  dune  riche  frondaison,  le  village  de  Ste 

gn.es  de  chemin  de  fer  rivales  ne  s'étaient  avisL 

Avec  r'il  ""'  "f'''''  P°"^  ^">'^''-  'a  "-ière  : 
Avec  quelle  grâce  ?  Au  bon  goût  des  visiteurs  d'en 

juger.  A  vo.rIafine  aiguille  de  l'église  se  dres- 
ser au-dessus  de  l'énorme  remblait  qui  supporte  la 
vo,e  ferrée,  l'on  pense  involontairement  à  un  navire 
qu.  aurait  sombré  et  dont  le  grand  mât  émergerait 
encore  a  la  surface  des  flots. 

On  entre  dans  l'écluse,  et  grâce  à  l'arrêt  du  ba- 
teau le  voyageur  peut  examiner  à  loisir  les  maisons 
debout  a  quelques  pas  devant  lui.  A  première  vue 
aucune  ne  paraît  bien  ancienne.  Cependentle  vil- 
lage  date  de  la  fin  du  Hèmesiècle.  Il  abritait  alors 
une  colonie  de  Nepissingues  et  portait  le  nom  -de 

L):7X     T^  ^"^  P^"'  '■'""''"'="'  Parl'interces- 
s.on  de  Ste  Anne,  Charies  de   Bresla,  prêtre  de  St 

sanctu!-''  ,'""^'°"""''''  ■'^'^  '""^^^^^'   fi'  <^l---  "" 
sanctuaire  a  sa  b.enla.trice  et  plaça  la  mission  sous 
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son  patronage.      Depuis,  le  village  n'est  plus  connu 
que  sous  le  nom  de  Ste- Anne.     Pour  le  distinguer 
de  tant  d'autres  du  même  nom  on  l'a  surnommé   du 
Bout  de  l'Ile,  à  cause  de   sa   position   à    l'extrémité 
sud  ouest'de  l'Ile  de  Montréal,  ou  encore  de    Belle- 
vue  en  raison  du  coup  d'œil  vraiment  splendide  dont 
on  jouit  de  ce  point  de  la  rive.     La  chapelle  de  Ste- 
Anne  existe  encore.     Vous  la  voyez  à  votre  gauche 
(A  votre  gauche,  si  du    bateau  à  son  poir.t   d'arrêt, 
vous  regardez  le  village).     Son  toit  à  double  pente,' 
sunnonté  d'un  clocheton  en  bois,  la  fait  reconnaître 
aisément.     Là   venaient   s'agenouiller   les    vaillants 
pionniers  qui  allaient  s'engager  à  la  découverte  dans 
le  nord'ouest.     Là.  sans  doute,  vint  prier  le  poète 
irlandais  Thomas  Moore,  s'il  est  vrai  qu'il  s'arrêta  au 
village  comme  le  veut  une  tradition  ;   et  qui  sait  si 
^  les  impressions  emportées  du  pieux  sanctuaire  ne  lui 
inspirèrent  pas  ces  vers  de  son  "Canadian  boat  song" 

"Faintly  as  tolls  the  evening  chime 

"Our  voices  keep  tune  and  our  oars  keep  time, 
"Snon  as  the  woods  on  shore  look  dim 

"We'U  sing  at  Sr.  Ann's  our  parting  hymn." 

Cette  chapelle  ne  sert  plus  au  culte  aujourd'hui; 
elle  a  été  convertie  en  maison  d'école.  Mais  la  pen  - 
sée  qui  la  fit  construire  n'a  pas  péri,  et  tous  les  ans, 
le  26  juillet,  de  nombreux  pèlerins  se  pressent  dans 
la  nouvelle  église. 

Voici,  a  votre  droite,  la  maison  où  se  retirait  le 
poète  pendant  son  séjour  à  Ste-Anne.  Elle  n'a  été 
que  légèrem.ent  modifiée  et  vous  pouvez  la  reconnaî- 
tre du  bateau  en  vous  réglant  sur  la  gravure  qui   a 
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a  été  insérée  dans  cette  brochure.  Les  étrangers 
visitent  toujours  avec  beaucoup  d'intérêt  cette  reli- 
que historique. 

Fort  Senneville-  Anse  de  Vaudreuil. 

L'écluse  franchise,  l'horison  s'étend,  s'élargit,  mais 
sans  s'évanc^uir  dans  un  lointain  qui  fait   disparaître 
toute  grâce  et  toute  vie.  comme   cela  a  lieu   quand 
on  s'avance  sus  le  lac   St- Louis.     A   droite,  la  côte 
egerement  découpée,  couverte  d'arbrisseux    toufus, 
laisse  appercevoir  d'opulentes  habitations,  et  à  fleur 
d  eau  de  frêles  canaux  tirés  sur  la  terre  et  amarrés  à 
des  racines  desséchées.     Plus  loin  elle  fléchit  vers  le 
nord    et    disparaît  :    C'est    l'extrémité    de    l'Ile    de 
Montréal      En  cet  endroit  l'on  peut  appercevoir    à 
travers  le  feuillage  des  grands  arbres  qui    embellis- 
sent la  propriété  Abbott,  une  vieille  tour  à  demi   re- 
couverte de  lierre,  et  un  peu  plus  bas  des  ruines  d'à- 
pet  grisâtre.      La  tour  bâtie    en    1688   par   Jacques 
LeBer,  servait  à  la  fois  de  moulin  à  vent  et  de  forte- 
resse contre  les  Iroquois.     Brûlée  en  1691,  elle   fut 
remplacée  pour  la  défense  des  côtes  contre  les  sau- 
vages, par  le   fort  de  Senneville.   construit  à  deux 
pas  de  l'Outaouais.     Après    avoir   résisté    près    de 
cent  ans  aux  attaques  des  Iroquois,  ce  fort   fut  pris 
et  rase  par  les  Américains,  lors  de  la  guerre  de  l'in- 
dépendance.    Aujourd'hui  tout  est  calme,    tout    est 
silencieux,  et  les  oiseaux  font  leur  nid  en  paix  sur 
ces  bords,  ou  il  y  a  moins  de  deux  siècles  les  hom- 
mes s  entretuaient. 

En  face  la  rive   disparaît   devant    une    multitude 
d  .les  de  toute  forme  ds  toute  grandeur.  Ici  un  sapir. 
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aux  feiiilla.çes  déchirés  par  les  vents  se   dresse  soli- 
taire sur  un  rocher  battu  par  les  eaux;   !à  une    éme- 
raude  ovale,  taillée  avec  art.  enchâssée  dans  un  an- 
neau de  cailloux  dorés,  étale  sa  pelou5-e  verte  et  lui- 
sante; plus  loin  un  massif  profond,  impénétrable  au 
rayon  du  soleil,  projette  sur  le    fleuve    ses    ombres 
épaisses.      Entre  ces  îles   des  canaux   sans   nombre 
circulent,  s'tntrecroisent,  se  séparent,  se  mêlent,  for- 
ment un  méandre  inextricable  que  domine,   baignée 
dans  un  rayon  de  soleil,  la    croix    qui    surmonte    le 
clocher  de  Vaudreuil.     La  plus  grande  de  ces  îles  et 
aussi  la  plus  belle  est  l'Ile  aux    Tourtres.       Le   tou- 
riste qui  la  visite  est  surpris  d'y  rencontrer,  au  milieu 
des  hautes  herbes,  des  pierres  entourrées  de  ciment, 
des  débris  de  mûr,  des  vestiges  de  fondations  •  Reste' 
muet  d'un  glorieux  passé.     Sur  cette  île   la   religion 
avait  dressé  un  temple  et  un  autel,  la    patrie    élevé 
des  remparts,  la  famille  construit  des  foyers  :    Au- 
jourd'hui tout  est  disparu,  et  le  bruit  monotone   des 
flots  qui  s'écoulent  et  du   vent    qui   gémit  dans   les 
branches  vient  seul  troubler  cette  sollitude. 

Lac  des  Deux  Montagnes. 

Cependant  le  bateau  s'avance,  et  bientôt  au  re- 
gard du  voyageur  ravi,  se  déploie  dans  toute  son 
étendue,  comme  une  mimense  nappe  d'argent,  le  lac 
des  Deux  Montagnes.  À  gauche,  il  s'enfonce  dans 
les  terres  en  formant  une  anse  profonde  dont  la 
pointe  à  Valois  et  une  île  qui  porte  un  phare  à  son 
extrémité  marquent  l'entrée.  Par  de  là  s'étend  la 
morne  pleine.  A  droite  le  spectacle  est  des  plus 
variés  et  des  plus  attrayants.  La  nature  semble 
avoir  réservé  pour  ce  côté  toutes  ses  magnificences. 
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Voici  d'abord  une  longue  crrêve  qui  avance  audaci- 
eusement  dans  l'Outaouais,  son  sable  fin    et   brillant 
comme  l'or,  on  peut  venir  en  cet  endroit  goûter   les 
douceurs  du  bain  et  s'avancer  plus  d'un    mille    dans 
la   rivière   sans  crainte  d'être   submergé.      Un   peut 
plus  haut  la  côte  aux  Sables   (c'est  ainsi  que  la   dési- 
gnent les  habitants  d'Oka)  qui  courait  parallèlement 
à   1  Ottawa,   se  retire   brusquement  pour  gagner  le 
pied  des  montagnes.      D;ms  l'emoncement  ainsi  for- 
mé les  eaux  sont   profondes  et  se   grossissent  d'un 
ruisseau  qui  descend  des  hauteurs  voisines.      Les  in- 
diens l'ont  nommé  la  "Rivière  aux  serpents"  à  cause 
des  couleuves  ncjmbreuses  et  parfois  énormes   (plu- 
sieurs ont  été  tuées  qui  ne  mesuraient  pas  moins  de 
huit  pieds  de  longueur),  qui  ont   établi   leur  repaire 
dans  les  joncs   et  les   roseaux   d'ah  ntour.       Là    se 
donne  rendez  vous  tous  les   reptiles   et   les  oiseaux 
aquatiques.     On  y  pèche  de  gracieuses  petites   tor- 
tues qui    viennent,  aux    premières    heures    du   jour, 
goûter  la  douce  chaleur  du  soleil  en  se  reposant  sur 
les  larges  feuilles  de  nénuphars. 

OKA. 

De  la  rivière  aux  Serpents  à  la  pointe  où  le  villa- 
ge d'Oka  étale  ses  jolies  maisonnettes  blanches  la 
rive  se  courbe  et  forme  un  vaste  hémicycle,  Elle 
est  peu  boisée.  A  travers  quelques  grands  arbres, 
plantés  ça  et  là,  l'on  peut  appercevoir  des  prairies, 
des  champs  d'orge,  de  sarrasin,  et  tous  les  genres  de 
culture  particuliers  au  Canada.  Cette  zone  cultivée 
court  à  travers  des  ondulations  de  terrain  qui  cares- 
sent délicieusement  la  vue  jusqu'à  l'abbaye  des  Pè- 
res Trappistes, 
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Quand  on  approche  Oka.  on  apperçoit,  à  l'extré- 
mité de  la  paroisse,  un  édifice  qui  n'est  certainement 
pas  une  ferme.  Il  est  assez  considérable,  avec  des 
ailes,  et  ressemble  passablement  à  un  monastère.  11 
est  rare  que  parmi  les  touristes,  il  ne  s'élève  à  ce 
sujet  quelque  discussion  : 

'•C'est  la  trappe;  j'en  suis  sur.  J'en  ai  vu  la  pho- 
tographie". 

'•Impossible.  On  ne  peut  voir  la  trappe  du  ba-" 
teP'j  ;  elle  est  cachée  dans  une  ravine.  Elle  est 
plus  loin". 

Qui  a  raison  ?  L'un  et  l'autre,  un  peu.  C'est  l'an- 
cienne trappe,  maintenant  convertie  en  école  d'agri- 
culture. La  nouvelle  trappe  est,  en  effet,  dérobée 
dans  un  pli  de  terrain.  Vous  la  verrez  de  près  si 
aux  exercices  assez  laborieux  du  chemin  de  croix 
sur  le  calvaire  vous  préférez  les  pensées  salutaires 
que  pourra  vous  donner  la  vue  des  bons  religieux 
et  de  l'asile  où  se  cache  leur  vie  mortifiée. 

Au  sommet  de  la  montagne,  au  sein  delà  verdure 
vous  appercevez  très  nettement  et  de  fort  loin  quel- 
que chose  de  blanc.  Qu'est-ce  ceci  ?  Ce  sont  les 
trois  dernières  stations  du  chemin  de  croix  que  nous 
ferons  tout-à-l'heure,  les  autres  stations  étant  cachées 
dans  l'épaisseur  du  bois.  Ces  trois  chapelles  sont 
plus  visibles  qu'elles  ne  l'étaient  encore  tout  récem- 
ment, monsieur  le  curé  d'Oka  ayant  fait  faire  cette 
année  des  travaux  qui  ont  débalayé  le  terrain  et 
formé  un  beau  plateau. 

Ce  villag^e  portait  jadis  le  nom  de  "Lac  des  Deux 
Montagnes".  C'était  bien  long.  Une  dénomina- 
tion plus  brève  était  réclamée  par  la  poste  et  le  télé- 
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graphe,  désirée  de  tout  le  monde.  Le  nom  d'Oka 
fut  substitué  au  premier  sans  que  l'on  recourut  pour 
cela  à  aucun  acte  officiel.  Oka  est  un  mot  algon- 
quin qui  veut  dire  "doré",  "poisson  doré".  Deman- 
dez à  votre  voisin  pour  quelle  raison  ce  nom  a  été 
donné  au  village  et  les  heureux  qui  prétendent  con- 
naître la  raison  des  choses  vous  répondront  invaria- 
blement :  "Oka  veut  dire  poisson  doré  :  or  ce  genre 
"de  poisson  foisonne  dans  le  lac  ;  et  de  là  le  nom 
"du  village,  assis  sur  ses  bords."  Et  c'est  ainsi  que 
l'histoire  se  fausse  et  que  la  légende  se  forme  et 
et  triomphe.  Voici  la  vérité.  Dans  le  village  vi- 
vait une  famille  algonquine  du  nom  d'Oka.  Aux 
yeux  des  sauvages  qui  portent  des  noms  habituelle- 
ment longs  ce  mot  de  trois  lettres  apparaissait  com- 
me un  type  de  laconisme  et  ils  l'appliquèrent  à  leur 
village,  sans  se  préoccuper  de  sa  signification.  N'im 
porte  ;  il  y  en  a  qui  s'habituent  mal  à  ce  nom  vul- 
gaire d'Oka  et  qui  aiment  à  retenir  l'ancien  nom  de 
Lac  des  Deux  Montagnes.  C'est  un  peu  long,  mais 
cela  est  frais  et  plein  de  charme,  éveillant  l'idée  de 
quelque  délicieuse  retraite,  comme  Les  Charmettes» 
l'Abbaye-aux-bois,  La  Chesnaie,  La  Roche-Guyon, 
etc. 

Ce  village  remonte  à  1721  Soucieux  d'éloigner 
les  sauvages  du  contact  des  blancs,  dont  les  enfants 
des  bois  ne  savaient  prendre  que  les  vices  de  l'eau- 
de-vie,  les  prêtres  de  St-Sulpice  avaient  créé  une 
mission  à  la  montagne,  tout  près  de  Montréal.  Bien- 
tôt ils  furent  obligés  de  la  transporter  au  Sault  au- 
Récollet  ;  et  quelques  annéss  plus  tard  sur  les  bords 
du  Lac  des  Deux  Montagnes.     Ainsi  il  y  a  près  de 
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deux  siècles  que  les  Iroquois  et  les  Algonquins  vi- 
vent à  Oka.  Ces  derniers,  établis  à  droite  de  la 
maison  de  campagne  du  séminaire,  sont  peu  nom- 
breux aujourd'hui. 

L'église  et  le  presbytère  actuels  ont  une  vingtaine 
d'année  d'existance.  Ils  ont  été  bâtis  à  la  suite  d'un 
soulèvement  des  Iroquois  qui  incendièrent  l'ancienne 
église  et  faillirent  assassiner' les  prêtres  qui  leur  fai- 
saient le  bien.  De  style  romain,  d'une  pureté  de 
lignes  et  d'une  simplicité  de  décors  remarquables: 
l'église  d'Oka  est  une  des  plus  régulières  et  des  plus 
pieuses  du  diocèse  de  Montréal  ;  elle  est  la  plus  ri- 
che en  tableaux.  Peint  par  un  artiste  de  talent, 
Nicolas  Lefebvre,  retiré  au  séminaire  de  St-Sulpice 
de  Paris,  ils  se  distinguent  par  la  netteté  du  dessin, 
l'harmonie  des  couleurs  qui  n'ont  pas  vieilli,  la  dis- 
position des  personnages  et  la  convenance  de  l'ex- 
pression donnée  à  chacun  d'eux. 

Quelques  uns,  la  descente  de  croix  par  exemple, 
ou  l'annonciation,  sont  de  purs  chefs  d'œuvre.  A  la 
voûte  de  l'ancienne  église  était  suspendu  une  sorte 
de  collier  composé  de  gros  grains  en  os  et  laissé  là 
comme  garant  d'une  promesse  faite  par  tous  les  sau- 
vages de  ne  jamais  s'enivrer.  On  peut  voir  dans  la 
sacristie  une  statue  de  la  Très  Sainte  Vierge  envoy 
ée  par  Louis  XIV  à  M.  Picquet,  dans  un  temps  où 
la  variole  faisait  de  terribles  ravages  au  sein  des  tri- 
bus indiennes.  Cette  statue,  d'argent  et  haute  de 
trois  pieds,  était  portée  en  procession  aux  fêtes  de 
Notre-Dame. 
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Marchands  de  Charbon  et  Bois  de  toutes  sortes  en  gros  et  en  détail. 
3(i0  BUE  CBAIG,  En  face  du  Carré  Viger 


Téléphone  Bell  710 


Tél.  des  Marchands  1399 


VICTOR  THERIAULT 

ENTREPRENEUR   DE  POMPES   FUNEBRES 
I6è  et  18,  Rue  St.Urbain 

Toujours  en  mains  un  grand  choix  de  Cercueils  en  fonte,  bois  de  rose,  etc.  Beaux 
Cercueil»  pour  la  glace,  Cinq  mugnifiques  Corbillards.  On  fournit  le  Crêpe,  les  Gants 
et  les  Tentures.     Spécialité  pour  embaumer.     Bas  prix. 

JOSEPH  BRUNET 

Importateur  &  Manufacturier  de 

Monument  en  Marbre    et  en  Granit 

Ouvrages  de  Bâtisse  et  de  Cimetières  de  toutes  sortes 

En  Gros  et  en  Détail.  Estimations  données  sur  application 

Téléphone  4666,  connection  gratuire  pour  Montréal. 

Bureau  et  Atelier  :  COTE  DES  NEIGES 

Propriétaire  de  Carrières  de  Granit  Rose,  Rouge  et  Gris. 

Marbrerie  Canadienne 

Granit  et  Marbre  de  différentes  couleurs 

36  RUE  WINDSOR.  MONTREAL. 

TPriPUnKI    H.    nie    SuccesseurdeA.R  cintrât 
.    nUunUn    QL    riLO  Marbrler-Sculpteur 

Monuments,  Pierre  Tumulaire,  Devants  de  Cheminées, 
Carrelage  en  marbre  et  Mosaïque,  etc. 

A  UTEL8,  UNE  SPECIALITE 
éférence  :  Archevêché  de  Montréal,  TEL,  2973 
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Histoire  des  Stations  du  Calvaire  du  Lac  des 
Deux  Montagnes. 


Un  célèbre  missionnaire  de  la  Compagnie  de  St- 
Sulpice,  M.  Picquet,  érigea,  il  y  a  plus  de  120  ans, 
les  Stations  du  Calvaire  du  Lac  des  Deux  Monta- 
gnes. Les  Lettres  édifiantes  nous  disent  que  M. 
Franyois  Picquet,  né  à  Bourg,  le  6  décembre  1708, 
entra  à  St-Sulpice  et  s'agrégea  à  cette  société  vers 
l'âge  de  20  ans.  Il  passa,  en  1733,  dans  les  missions 
de  l'Amérique  du  Nord,  au  Canada,  où  il  travailla, 
comme  un  infatigable  ouvrier  de  la  religion  et  de  la 
civilisation,  pendant  80  années  du  plus  laborieux 
ministère. 

Afin  de  faire  fructifier  dans  les  âmes  de  ses  chers 
sauvages  du  Lac  des  Deux  Montagnes  les  semences 
de  salut  qu'il  y  avait  déposée  s  par  ses  instructions 
et  ses  exemples,  il  fit  élever  un  Calvaire,  ''qui  était, 
"disent  les  Lettres  édifiantes,  le  plus  beau  monument 
"de  la  religion  en  Canada.  De  grandes  et  belles 
"croix  furent  plantées  sur  le  sommet  de  l'une  des 
"deux  montagnes,  qui  ont  donné  leur  nom  à  cette 
"mission  sauvage,  et  différentes  chapelles,  toutes  éga- 
"lement  bâties  de  pierres,  voûtées  et  ornées  de  ta- 
"bleaux,furent  distribuées  par  Stations,dans  l'espace 
"de  trois  quarts  de  lieue."  Ce  sont  ces  mêmes 
Stations,  érigées,  il  y  a  plus  de  140  ans,  (vers  l'an 
1740.)  par  le  missionnaire  Sulpicien,  que  les  pèlerins 
visitent  encore  aujourd'hui. 

Grâce  aux  soins  dont  elles  ont  été  l'objet,  ces  cha- 
pelles ont  été  conservées  dans  leur  forme  première. 
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IMPORTATEUR   l'F. 


Porcelaine,   Faïences 
«si''    Cristaux,    Etc. 
*^i    Argenterie,    Coutellerie 
il    Lampes,    Etc. 


ENTREPOT    (GROS): 

Nos  339  et  341  Rue  St- Paul 

225  RUE  ST-LAURENT 
e  ,     1471  RUE  STE-CATHERINE,  est 

Succursales  2503  rue  STE-CATHERINE,  Ouest. 

1088  RUE  ST-LAURENT 

MONTREAL. 


CIMENT  PORTLANT 

Plâtre  cfilciné.  Tiifffuix  dU'govx, 
-,  Terre  et  Briquet*  réfractaireH 

Fournitures  pour  Entrepreneurs  et  Constructeurs 

W.  McNALLY  &  CO. 

Coin  des  rues  McGill  et  Wellington,        Montréal, 

ALBERTO  DINI 

Importateur  de 

Marchandises  Italiennes  et  Françaises 

Spécialité  :  Huile  d'Olive  Vierge  Lucca,  Pâtes  Italien- 
nes et  françaises,  etc.,  Fromages,  Saucissons 
Macaroni,  etc.    Aussi  Produits  du  Canada  et  Etats-Unis 

Gros  et  Détail. 

2026b  Rue  Ste=Catherine,       flontreai. 
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et  avec  tonte  leur  naïve  simplicité.     Cette  simplicité 
n'est  pas  un  défaut,  elle  plaît  au  milieu  de  la  sauvage 
nature  qui  l'encadre;  et  sur  le   flanc  de   ces  monta- 
i^nes,  des  monuments  de  délicatesse   exquise    parle- 
raient beaucoup  moins  à  la  piété   que   ces  rustiques 
oratoires.      Du  reste,  au   temps   de  l'abbé  Picquet. 
les  ressources  de  l'architecture  étaient  bien  modestes 
sur  les  bords  de  l'Ottawa,  et   le  dur  climat    de    nos 
contrées  n'aurait  peut  être  pas  si   bien   respecté   des 
constructiors  d'un  style   plus   orné.       Les    tableaux 
(jne  M.  Picquet  avait  fait  placer  dans  les   différentes 
chapelles,  au  nombre  de  sept,  étaient  tous   des  œu- 
vres venues  de  F'rance,  excellentes  copies  des  chefs- 
d'œuvre  des  maîtres.     Les  principales  circonstances 
de  la  passion  du    Sauveur   y    étaient    décrites    avec 
cette  touche  artistique  et  religieuse  qui  caractérisait 
encore  les  peintures  de  ce  temps.       Mais   l'humidité 
concentrée  dans  ces  petits  oratoires  perdus  au  milieu 
des  bois,  et  fermés  pendant  huit  mois  de  l'année,  de- 
venait un  vrai  danger  pour  ces  toiles  précieuses.  On 
dut,  après  un  certain  nombre  d'années,  se  préoccu- 
per de  leur  conservation  ;  et,  par  les  soins  d'un   des 
successeurs  de  M.  Picquet,  les  tableaux  furent  des- 
cendus à  l'Eglise  de  la  Mission,  où  la   piété  et  l'ad- 
miration peuvent  encore  les  contempler  aujourd'hui. 
Un  rédacteur  du  Siar,  homme  d'intelligence  et   de 
goût,  disait  dernièrement  des   tableaux    dont   nous 
parlons  :  Ne  fit-on  le   voyage   du    Lac    des   deux- 
Montagnes   que   pour  voir  les  toiles  que  renferme 
l'Eglise  de  cette  mission,  on  ne  devrait  pas  regretter 
son  voyage  ;  ce  sont  en  effet  les  plus  belles  peintu- 
res que  possède  le  Canada. 
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CHARLES  LACAILLE&CIE 

EPICIERS  EN  GROS 

inPORTATEURS  DE 

Mêlasses,  Sirops,  Thés,  Fruits  Secs,  Liqueurs 
Vins,  Sucres,  Etc. 

Spécialité  de  Vins  de  Messe  de  Sicile  etTarragone. 

329  ST-PAUL  et    14  ST-DIZIER. 

OLD  ESTABIvISHBO 

Buckeye  Bell  Foundry. 

Founding  the  best  and  purest  New  Ingot.  Cop- 
per  and  imported  India  Tin.  Church  Bells,  Peals 
and  Chimes  and  Westminster  Clocks  and  Chimes. 
Bt-lls  for  Fire  Alarms,  City  Halls,  Court  Houses, 
Tower  Clocks,  Schools,  Collèges. 

Highest  Award  at  World's  Fair,    Chicago,    1893. 
Gold  Medal  at  Midwinter  Fair,  San- Francisco  '94 

G-ARTH  Se  CO. 
536  to  542  Craig  Street,  -   Montréal. 


FERRONNERIES  POUR  BATISSES 

Serrures,  Peintures,  Sonnerie» 
Tirobres  de  F»orte,  etc. 

Outils  de  toutes  sortes,  Séchoirs  à  Rideaux  se  ploy- 
ant :  $3.00  $4.00.     Couteaux  de  Table, 
Canifs,  Ciseaux,  Rasoirs  Balais 
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Toutefois,  en  sauvant  ces  tableaux  d'une  ruine 
certaine,  on  ne  voulut  pas  laisser  vides  les  sept  ora- 
toires des  Stations,  et  enlever  aux  fidèles,  en  faisant 
disparaître  les  images,  ces  moyens  puîssants  d'exci- 
ter la  piété  et  d'animer  la  ferveur.  On  confia  à  un 
artiste,  peut-être  un  peu  novice,  mais  assurément  de 
bonne  volonté,  et  doué  d'excellentes  dispositions,  le 
soin  de  remplacer  les  sujets  peints  sur  toile,  par  des 
bas- reliefs,  calqués  autant  que  possible  sur  les  ta- 
bleaux eux-mêmes.  Ce  sont  ces  bas-reliefs,  sculptés 
en  bois,  que  l'on  voit  aujourd'hui  dans  les  Chapelles 
du  Calvaire.  Jusqu'à  ces  derniers  jours,  les  diffé- 
rents personnages  qui  composent  les  diverses  scè- 
nes des  Stations  n'avaient  reçu  que  des  décorations 
élémentaires,  trahissant,  comme  les  bas-reliefs  eux- 
mêmes,  bien  plus  de  bonne  volonté  que  de  goût  ; 
mais  aujourd'hui,  les  tableaux  apparaissent  avec  des 
décors  nouveaux,  qui  sans  être  de  la  haute  peinture 
sont  toutefois  bien  plus  digne  de  fixer  l'attention  et 
plus  capable  d'exciter  à  la  prière. 

Au  sommet  de  la  montagne,  une  des  trois  derniè- 
res chapelles,  celle  du  milieu  a  des  proportions  plus 
vastes  que  les  autres.  On  y  place  un  autel,  et,  à 
certaines  époques  de  l'année,  pour  des  pèlerinages 
peu  nombreux,  on  dit,  on  chante  même  la  messe  sur 
ces  hauteurs.  Touchant  souvenir  de  cette  autre 
montagne  sur  laquelle,  il  y  a  plus  de  1800  ans,  s'im- 
molait la  Victime  divine,  dont  le  calvaire  du  Lac  des 
Deux  Montagnes  nous  rappelle  les  souffrances  et 
nous  applique  les  mérites  infinis  ! 
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lO^  DAOI  IPTTP  Manufacturier  de  Portes,  Chas- 
^yj^.  f/AV^'-'L'l  I  C»  sis,  Jalousies,  Moulures  Dé- 
coupage, Tournage.  Etc.  Et  toutes  sortes  de  couteaux  pour 
machines.  Téléphones  :      Bell  1004,      Marchands  217. 

No  59  RUE  LACROIX  (Coin  Perthiub) 

RESIDENCE  25  RUE  DLBORD  MONTREAL 

Téléphone  Bell  784,  main  «'jour  et  nuit. 

Le  Dr  F.  T.  Daubigny,  Médecin  Vétérinaire,  professeur  titu- 
laire à  l'Université  Laval  ;  Médaillé  de  Laval  de  Montréal  et  du 
gouvernement  de  Québec  ;  membre  et  président  de  l'Association 
Médicale  Vétérinaire  de  Montréal,  donne  des  soins  médicaux  aux 
animaux  domestitiues  à  prix  modérés. 

Taux  spéciaux  pour  les  Communautés  Religieuses. 

Bureau  et  Hôpital,  378  et  380  rue  Craig,  Montréal. 

Spécialité,  Cliirurgie.  Service  de  nuit,  378  Craig 

S^M.  le  docteur  Daubigny  est  toujours  représenté  en  cas 
d'absence  professionnelle,  par  des  étudiants  de  troisième  année 

<^^W.  H.  D.  YOUNG,  L  D.  S.,  D.  D.  S.^> 

CHIRURGIEN-DENTISTE 
1094,  FUE  XOTHE'JJAME  Tele2>hone  2510 

Ji^"Tout  ouvrage  de  première  classe.     Dents  extraites  sans  douleur  juir 
plusieurs  procédés.     Dentier  connuandé  le  matin  peut  être  livré  le  soir: 
Le  gaz  employé  avec  grand  succè'^  pour  l'exlraction  des  dents. 
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Concours  des  pèlerinages  au    Calvaire   du    Lac  des 

Deux  Montagnes. 


Nous  avons  déjà  dit  que,  depuis  quelques   années 
surtout,  le  nombre  des  pèlerins  au  Calvaire   du   Lac 
des  Deux  Montagnes  s'était  augmenté   d'une  mani- 
ère considérable.     Le  pèlerinage,  néanmoins,  n'avait 
jamais  été   abandonné    depuis   sa   fondation.      Les 
sauvages  de  la  Mission  en  ont  toujours  entretenu   la 
route  par  leurs  courses  pieuses,  jusqu'à  ces   derniers 
temps,  où  l'apostasie  les  a  rendus,  en  grande  partie, 
victimes  de  honteuses    et   souverainement    injustes 
sollicitations.      Les  sauvages  de  la  station   du   Sault 
St-Louis  n'ont  jamais  oublié  non  plus  le   chemin   du 
Calvaire,  et  chaque  année  les  voit  revenir  avec  une 
piété  nouvelle,  un  nouvel  empressement  et  des  chants 
nouveaux.     Les  populations  des  paroisses   voisines 
du  Lac  des  Deux  Montagnes  ont  bien  vite  appris  à 
suivre  ces  exemples  ;  et,  depuis  de  longues  années, 
elles  viennent  nombreuses,  s'unir  au  pied  de  la  mon- 
tagne pour  la   gravir  ensemble,   surtout    aux   fêtes 
pHncipales  que   l'Eglise  a  consacrées  à  honorer  la 
Croix  du  Divin  Sauveur.     La  fête  du  14  septembre 
est  surtout  la  journée   de  la    grande    réunion  •    les 
grands  travaux  des  champs  sont  alors  finis  ;    on    est 
n-anquille  sur  la  moisson  faite  et  sur  celle  qui  est  en- 
core à  recueillir,  et  on  choisit  avec  empressement  ce 
moment  pour  aller  dire  au  Dieu  du  Calvaire  ses  pri- 
ères et  sa  reconnaissance.     N'est-ce  pas  en  effet   le 
sang  de  ce  Dieu  qui  a  fait  germer  les  fruits  de  la  na- 
ture et  les  fruits  de  la  grâce  ! 


PURE  ALUMINUM  WARE 

We  mamifactiire  Cookiiig  Ulensils  and  pnyrhins 
that  is  niadc  in  Alumimini. 
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Merrili's  Carpet  Store 

1661,  RUE  NOTRE-DAME 
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Cette  excursion  est  du  reste  pleine  de  charmes 
Partir  le  matin  d'une  belle  journée,  le  cœur  plein  de 
l'espérance  fondée  de  recueillir  beaucoup  de  grâces  ; 
se  voir  en  compagnie  de  personnes  ferventes,  dont 
la  dévotion  est  un  stimulant  constant  et  précieux  ; 
remonter  un  fleuve  magnifique,  dont  les  bords  ver- 
doyants et  les  îles  charmentes  proclament  les  bontés 
et  les  attentions  de  la  douce  providence  ;  entendre 
les  échos  des  collines  redire  le  chant  des  cantiques 
ou  le  murmure  de  la  prière  :  écouter  quelques  mots 
d'instruction,  ou  quelques  histoires  dont  le  mélange 
et  la  succession  abrègent  si  agréablement  le  chemin; 
tout  cela  sous  le  regard  de  Dieu,  et  avec  une  âme 
où  Dieu  repose  ou  dans  laquelle  il  va  bientôt  des- 
cendre n'est-ce  pas  un  délicieux  voyage  !  surtout 
lorsque  l'on  sait  que,  le  soir,  on  pourra  de  bonne 
heure  regagner  sa  demeure,  en  y  rapportant  d'abon- 
dantes bénédictions.  Nous  pourrions  parler  de  ce 
petit  paralytique  recouvrant  instantanément  l'usage 
de  ses  jambes,  grâce  aux  prière  du  pèlerinage  au 
Calvaire  du  Lac  des  Deux  Montagnes. 

Nous  pour-ions  nommer  cet  autre  enfant  qui,  jus- 
qu'à l'âge  de  quatre  ans,  semble  frappé  de  mutisme 
et  qui  trouve  la  parole  au  pèlerinage.  Nous  pour- 
rions dire  la  joie  de  ce  malade,  qui  reçoit  la  santé 
avec  le  petit  objet  que  lui  rapporte  \z3  pèlerins  du 
Calvaire  Nous  pourrions  citer  surtout  sur  des 
témoip-naofes  incontestables  et  que  nous  avons 
recueillis  nous-même,  des  exemples  frappants 
de  l'action  de  la  grâce  divine  se  faisant  sentir, 
au  Calvaire  du  Lac  des  Deux  Montagnes, 
à  de  pauvres  âmes  pécheresses,  captives  de 
honteuses  habitudes  d'intempérance  et  d'impu- 
reté,   et   leur   rendant   par   la    vertu    de   la    Croix, 


The  Canada  Vmish  Go 


,'<;^'sk.-=;^-v^. 


JlPillS.  ETC. 


No.  30,   St-François-Xavier 


MOUTREAL. 


SPECIALITE  : 
Vernis   pour  Bancs  d'Eglise 
"     Planchers 

Portes  extérieures 
Blanc  Extra  Pale 
Cold  Size  pour  appliquer  l'or  en  feuilles 

Plus  bas  prjx  quote  sur  demande 


<i 


<i 


ti 


JSToHs  donnons  une  attention  jmrficnlièr. 


■e  an.r  coènmandeH 


du  Clergé, 
Nous  garantissons  nos  marchandises. 
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la  liberté  et  le  courag-e  d'une  vie  nouvelle.     Laissons 
au  temps  et  à  l'action  du  ciel  le    soin   de    multiplier 
encore  et  de  constater  de  plus  en  plus  ces  faits  ex- 
traordmaires,  et  un  jour  viendra  sans  doute  où  nous 
pourrons  en  publier  les  détails,    pour    la   gloire  de 
Uieu  et  le  bien  des  âmes.     En  attendant;  nous  en 
avons  dit  assez  pour  expliquer  le  concours  des  pèle- 
nnac^es  au  Calvaire  du   Lac  des   Deux   Montagnes- 
assez  aussi  pour   inspirer    le    légitime    désir   d'aller 
chercher,  sur  ces  montagnes  bénies,  les  grâces  et  les 
forces  dont  a  besoin   une  âme  chrétienne    qui    veut 
taire  heureusement  son  pèlerinage  de  la  terre  au  ciel. 


PeintareF 

est 

Profitable 


Meilleur  est  la  peinture,  plus  elle  paye, 

Ce  sont  les  principes  sur  lesquels  nous  travaillons. 

La  peinture  a  "Bon  Marelle"  est  dispendieuse. 

Les  gens  deviennent  de  plus  en  plus  farniliers  avec 
ce  fait  a  rnesure  qu'ils  acquièrent  de  l'expérience. 

Les  Peintores  PerwiR-WiHiams 

paient  le  mieux,  par  leur  grande  capacité  de  couvrir 
plus  d'espace  et  de  leur  grande  durée.  Ajoutez  à 
ceci  leur  bonne  apparence,  et  vous  aurez  l'explica- 
tion de  leur  grande  popularité,  et  de  leur  grande 
vente. 

THE  SHEtWIl-HIlLIIIMS  (0 

PAINT  &  VARNISH  MAKERS 


WALTER  H.  COTTINGHAM 

Hanaging  Director, 

Canadian  Department 


CLEVELAND 

CHICAGO 

NEW-YORK 

MONTREAL 

BOSTON 


.    y  j 

STATION  AU  PIED  DE  LA  CROIX. 

Une  croix  simple  et  t^nue  est  plantée  au  som- 

nict  de  la  cote  de  sable.     C'est    à    cette  croix   que 

commence,  à  proprement  parler,  le  chemin   du   Cal- 
vairt. 

U  croix  est  forcément  la  compagne  de  notre  vie- 
-ompagne  de  .salut,  quand  on  la  reçoit  généreuse- 
ment, quar.d  on  la  por:e  joyeusement,  quand  on  l'ai- 
me tendrement.  Compagne  de  perte  et  de  damna 
tion,  quand  on  la  fuit  obstinément,  quand  on  la  traite 
mdignement,  quand  on  la  blasphème  en  murmurant. 

O    CRUX    AVE. 

O  croix  sainte,  bâton  de  voyage  du  divin  Sauveur, 
lorsqu  il  a  voulu  monter  sur  cette  terre  au  cial,  c'est 
au.ssisurvou.sqne  je  veux  appuyer  ma  faiblesse 
Soyez  mon  bâton  de  voyage  ;  que  votre  grâce  me 
soutienne  dans  ce  pèlerinage  que  j'entreprends  ;  que 
je  vous  porte  toute  ma  vie,  avec  amour  et  générosité, 
et  preservez-moi  des  chutes  honteu.ses  que  je  ferafs 
sans  vous.     Ainsi  soit  il. 


Priez  jiour  les  ckrêtieMs  immortijiés. 

Pater  noster,  etc. 

Ave  Maria,  etc. 

Gloria  patri,  etc. 

V.—- Miserere  nostri,  Domine, 

R. — Miserere  nostri. 

V.— Fidelium  animse  per   misericordiam  Dei 

requiescant  in  pace. 
R. — Amen. 


LeTooFneax  Fils  &  Gie,  Limitée, 

IMPOliTATEUIiS  J)K 

FERRONNERIES      EN     GROS 
259  a  265  RUE  SAINT-PAUL 

MONTREAL 

C.  LeTourncux,  josepli  I.e'I'oiimcux 

Sec.-'lYcs. 


C.  H.  LeTourneux. 
Président. 


Vice-Prés. 


Maison  fondée  en  1832 


Narcisse  Beaudry  &  Fils 

Horfogers,  Bijoutiers  et  Opticiens 

Ont  transporté  leur  matrasin  de  la  rue  Notre-Dame  au 

No,  270  RUE  SAINT-LAURENT 

4me  Porte  de  la  rue  Ste-Cntherine  MONTREAL 

Spécialité  :  Médailles  pour  la  distribution  de  prix. 
T.frp„one  IMI  2Um Tel,  des  Mavrlunuls  455 

HALPIN  &  VINCENT, 
Entrepreneurs  de  PO/VIPES  FUNEBRES 

Corl,iIIards  de  ])reniière  classe  et  Carrosses  doubles  pour  Mariai^es 

1381,  RUE  NOTRE-DAME,  1381 

Crédit  Paroissial  1664  Notre  Dame 

c.   B.   I^ANCXOT 

Importateur  de  Kron/.es,  Orfèveries.  Ornements  d'Eglises,   Serges, 
Mérinos,  Vêtements  Ecclésiastiques,  etc. 

A.  5.  Brosseau,  C.D.S. 

CHIRUR^IEW-DEniTlgTE 

No  7  RUE  ST- LAURENT 

.  teulm-s  faite  ,Vaprè«  te«  procéilf»  Im  plu,  nomJan.,: 
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En  partant  de  chaque  Station  on  chante  :  • 
^.incta  Mater,  istud  ajjas  : 


Criicifixi  fijre  plaçras 
Cordi  meo  validé. 


1ère  STATION. 


V.-Adorem„s  te  Christe.  et  benedicimus  tibi 
K.— yuia  per  sanctam 
iiuindiim. 


criiccm  tuam   redemisti 


AGONIE  DE  JÉSUS. 

Le  tableau  de  cette   Station    représente   le  divin 

e""sa  iT  ^'  "°"?^  ■•'^""'•^  a.":  jardin  des  ol  v" 
ers.     ba  pâleur  mortelle  a  touché  le  ciel   un  anp-e  Ih 

recomforte  et  lencourase  à   boire  ju.w'au    fond    le 
çahcede  .sa  passion  qu'il  lui   présente.^  Près   de   là 
es    apôtres   apparaissent   endormis.       Trop    fidèle 
m,a.^^e  des  chrétiens  qui  passent  leur  vie  dZ  la  pré- 

sans"Pso u'cTd       '^t-''  ^^  ''■'  '''"'"'  °"  ^es   plai^ir^ 
aT.Tr    '  '  ^^"^""'V"  se  commettent,  de  TEfflise 

prisonnier''"''''""  ^°"^'=^^''"  ^°"'''''  1"'  -' 

^S  1'^";"^."'""  i^aiiveur,  qui  avez  sué  sanjr  et  eau 
dans  lejardm  des  oliviers,  à  la  vuede  vos  tfurments 
et  de  mes  peché,s,  je  vous  adore  tout  bai™é  dans 
Wr  oo^S;/'  7"?  .'•^"'-■•'^'■e  d'avoir  voulu  tant  souf- 
Inr  pour  moi.  .Je  déteste  tous  les  péchés  qui  vous 
on  cause  une  si  tnste  ajjonie,  et  je  suis  résolu  de 
plutôt  mourrir  que  de  jamais  renouveler  votre  pa.s 
sion  Fartes-moi  la  grâce  de  concevoir  de  mes  ini- 
qu.tes  une  si  vive  douleur,  que  désormais,  pou     les 

Wtr'^A-'""^^'"'^'^"'""'^^"'^^    divine    vo 
lonte.     Ain.si  soit- il. 

Priez  pour  vos  parents,  amis  et  bienfaiteurs 
Pater,  Ave,  Gloria  Patri.  Miserere,  Fideîium. 


Telepl-iorie  des  Marct^ands  788 

A.  3.  Lavallee 

Marchand  de  Chaussures 
53  RUE  ST-LAURENT 

nONTREAL. 


HIARDEN  im  &  SOU 


IftflNUFfiCTURERS 


Cas  Iron,  Soil  pipes 

Stable  Fittings 

Heating  Supphes 

619-637   GHfllG   STREET 
MONTREAL 

ALEX.~P.  LYNCH 

FABRICANT  DE  CIGARES  FINS 

MONTREAL. 
Essayer  le  "MONTREAL"   10  cents 
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Ile  STATION. 


V. — Adoremus  te,  Christe 
R. — Quia  per  sanctam 


FLAGELLATION  DE  JESUS. 

Le  tableau  de  cette  Station  représente  le  Divin 
Sai]veur,mains  liées,  et  attaché  lui-même  à  la  colonne 
de  la  flagellation.  Déjà  son  corps  meurtri  répand 
des  flots  de  sang^  par  mille  blessures  ;  et  les  bour- 
reaux préparant  de  nouveaux  paquets  de  verges, 
afin  de  le  tourmenter  encore.  Ainsi  faisons-nous, 
quand  après  tant  de  péchés  déjà  commis,  après 
quelques  jours  passés  dans  la  grâce,  à  l'occasion 
d'une  communion,  nous  revenons  ensuite  à  notre  an- 
cienne vie  de  péchés  et  de  crimes. 

O  Jésus,  Victime  innocente,  je  vous  adore  attache 
à  la  colonne  où  vous  fûtes  flagellé,  offrant  à  votre 
Père  céleste  le  sang  que  vous  allez  répandre  :  je 
suis  d'autant  plus  tourhé  de  vos  souffrances  que 
c'est  pour  moi  que  vous  avez  souffert.  J'entends 
votre  voix  qui  me  dit  •  Mon  enfant,  j'ai  souffert  cette 
cruelle  flagellation,  pour  tes  impuretés,  et  pour  ex- 
pier l'amour  désordonné  que  tu  as  de  la  chair. 
Oh  !  Seigneur,  je  reconnais  ma  faute,  et  ie  vous 
conjure,  par  vos  douleurs,  de  sanctifier  mon  corps 
et  mon  âme,  de  les  laver  dans  votre  précieux  sang, 
et  de  ne  plus  souffrir  qu'ils  soient  souillés  d'aucun 
péché.  Guérissez  mes  plaies  par  les  vôtres;  comme 
vous  consentîtes  d'être  dépouillé  et  d'être  attaché 
nu  à  la  colonne,  dépouillez-moi  du  vieil  homme, 
pour  me  revêtir  du  nouveau,  créé  à  votre  ressem- 
blance dans  la  sainteté  et  la  justice.     Ainsi  soit-il. 

Priez  pour  la  conversion  des  pécheurs  impudiques. 
Pater,  Ave.  Gloria  Patri.  Miserere.  Fidelium. 


THE    GURNEY-MASSEY    CO.,    Ltd. 

385  &  387  ST.  PAUL  ST.,  Montréal. 

FOTXIDsnDIHjIE^S     '^'^°^"°'maNUFACTURES  OF 

Every  description  of  Heating  and  Cooking  Stoves 
Cast  Iron  Ranges 

We  hâve  added  a  large  assortraent  of  new  patterns  with 
latest  improvement,  including  the  celebrated 

Oxford  Base  Boilers,  Impérial  Oxford  Ranges 

Spécial  new  lines  ofWood  Box  Stoves 

"JOHN  BULL"  Steel  Cooking  Ranges  -p"*, 


OTELS    AND 

PRIVATE    HOUSES 


Registers,  Iroii  IMpo,  Cast  Iron  Pijje  &  FiUin^s, 
Sinks,  &  PluiiibiTs  yii|)|)lies, 


HOT  AIR  FURNACES 


■FOR- 


wooo  ^m  coAi^ 

From  8,000  to  50,000  cubic  feet  capacity. 

SCALES 

Of  every  description,  front  Post  Office  to  100  ton  track. 


o 


o 


o 


—  o/ 


Ille  STATION. 


V. — Adoremus  te,  Christe 
R- — Quia  per  sanctam 


L  ECCE  HOMO. 

Après  le  cruel  supplice  de  la  flag-ellation,  Jésus 
ayant  les  mains  liées  et  surmonté  d'un  roseau,  en 
Çuise  de  sceptre,  un  lambeau  de  pourpre  sur  les 
épaules,  une  couronne  d'épines  que  l'on  enfonça  de 
force  dans  sa  tête,  est  présenté  par  Pilate  aux  mo- 
queries des  juifs.  Les  juifs  ivres  deson  sang,  l'insul- 
tent à  l'envi.  et  demandent  sa  mort.  Ainsi  sous  l'effet 
de  la  boisson,  l'insultent  et  le  blasphèment  les  mal- 
heureux chrétiens  livrés  au  vice  de  Tinte -ipérance. 

Uivin  Jésus,  qui,  sans  vous  pleindre,  fûtes  tourné 
en  dérision  et  accablé  d'opprobes  par  les  scribes, 
les  anciens  du  peuple  et  le  peuple  tout  entier-  6 
mon  Roi  bien  aimé,  dont  la  majesté  redoutable  reçut 
alors  de  si  indignes  affronts,  de  la  part  de  ces  igno- 
bles bourreaux,  acharnés  contre  vous  comme  des 
des  hommes  ivres  de  boisson  ;  je  me  jette  à  vos 
pieds,  pour  vous  demander  pardon  de  vous  avc-ir  si 
souvent  outragé  moi-même  tant  dans  votre  personne 
par  mes  énormes  péchés,  qu'en  celle  du  prochain, 
par  mes  scandais  de  toutes  sortes. 

Je  vous  demande  pardon  de  toutes  les  hideuses 
paroles  et  de  toutes  les  ignobles  actions  que  l'intem- 
pérance fait  commettre  contre  vous.  Et,  en  expia- 
tion de  toutes  ces  fautes,  je  promets  de  souffrir  dé- 
sormais pour  vous  toutes  les  injures  qui  me  seront 
faites  et  de  ne  plus  jamais  vous  Oiffenser.  Ainsi  soitil 

Priez  pour  les  blasphémateurs  et  les  intempé- 
rants. 

Pater,  Ave,  Gloria,  Miserere,  Fidelium. 


Téléphone  des  Marchands  1544 

J.  ALCIDE  CHAUSSE 

ARCHITECTE 

153  et  157,  Rue  Shaw,^    ^     -  Montréal 

Préparation  de  plans  et  devis  pour  tous  ffenres  d'édifiops  • 
Biirveillance  personnelle  de  travaux  de  consfractions  mesura' 
ges,  vérifications,  expertises,  arbitrages,  évaluations,' e^c 
Conditions  spéciales  et  avantageuses  pour  le  clergé 
Tel.  Bell  6234  ^,,,  ,,,,,  3^^,,^^;  ^,^^ 


ISTABUS  EN  1S74: 

C.  A.   LAHONTAONE  &  CIE, 

MARCHANDS-TAILLEURS. 
1536  Rue  St.Catherine,  Hontreal. 

(Voisin  de  la  Banque  d'Epargne) 

S])érialité  :    Tweeds  Français,    Anglais,  Ecossais  et    Canadiens. 

Téléphone  des  Marchands  201 

TH.  Bm  24S  Bofte  Oe  l'orne  SOT 

Joseph  portier 

<^IMPORTATEUR   FABRICANT-PAPETIER^^ 

No  254  RUE  St-JACQUES 

MONTREAL 

Régliire,  'l'yiiographie,  Relieiire  Relief  et  Caméo. 

CHS  DES  JARDINS  &  CIE 

1537  RUE  STE-CATHERINE 

FABRICANTS  ET  IMPORTATEURS  DE 

En  Peluches  françaises,  en  Soie,  en    Cachemire  et  en  Feutre 

AUSSI 

Messieurs  du  Clergé.        "'*'"*^"*^'  ""Porté  spécialement  pour 
Nous  sollicitons  respectuen.sement  une  visite 
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ÏVe  STATION. 

V. — Adoremus  te  Christe 

R.— Quia  per  sanctam 

LA  VÉRONIQUE  ESSUIE  LE  VISAGE  DE  jÉsUS. 

A  peine  la  condamnation  est-elle  prononcée  con- 
tre e  Sauveur,  que  les  bourreaux  le  saisissent  et 
lentrainent  vers  le  Calvaire.  La  divine  vlc  ime 
chargée  de  sa  pesante  croix,  marche  vers  le  lieu   de 

coups.      Bientôt  épuise.  Jésus  tombe:  et   c'est   alors 
quesapprochedelui   cette  femme  vénérab  e    con 
nue  sous  le  nom  de  Véronique.       Elle    es'me    avec 

Sr,- v' d"'^'^^-""'"  clu 'sauveur,  ce  X^e   q^ 

fait  la  joie  des  saints,  et  sur  lequel,  le  sana.  la'sueur 

a  poussière,  les  crachats,  formait  le  plus  hideux  mé 

[Z^!\'  ^^':^"'5r  ^^^  récompensée  à  l'instant   de 
sonacionsi.^néreuse;  elle  remporte,  sur   le   lin^e 
dont  eHe  s  est  servie  pour  essuyer  le  visage  de  Jésus 
les  traits  admirables  de  ce    visa^^e   divin."   Combien 
différents  sont  les  pécheurs    scandaleux,    qui    après 
avoir  defi.^rure  en  eux  mêmes  l'image  de   Dieu    s'ef- 
forcent encore,  par  leurs    mauvais  ^exempIes    de    la 
détruire  dans  lan.e  de  leurs  enfants,  de  leurs  frères  ' 
O  hils  de  Dieu,  Splendeur  de    la    beauté   divine' 
qu  e.st  donc  devenu  l'éclat  de  votre    face   adorable  ? 
Les  Anges  devant  vous  se  voilent  de  leurs  ailes    ne 
pouvant  supporter  les  rayons  qui  jaillissent  de  votre 
front  royal.      Et  je  vous  vois  ici  humilié  jusqu'à  terre 
tit  votre  visage  si  beau  est  devenu  un  objet  de  piété' 
presquun   objet    d'horreur.     Les    crachats   de   vos 
bourreaux,  le  sang  qui  a  coulé  sous    les    pointes   de 
votre  couronne  d'épines,  la  poussière  qui  s'est  -oUée 
sur  ce  sang   et  sur  ces   crachats,   par  suite  de  vos 
ciiutes  profondes,  vous   ont   rendu    méconnaissable 
un  !  que  ne  puis  je  avec  mes  larmes,  laver  ce  visage 
divin'   Faites  du  moins  que  je  pleure  toute  ma   vie 


<::^<^'<;^^^^^ 


The 

SiierwiD- 
WilHams 
Faints 


QUELLE 
CONTIENT 


Quick  Drying  Coach  Colois. 

Pamters' Colored  Paint  (en  pâte)  aussi  blanc 

Vafnfsh  Stai  r  p""'  f '"""■"  "  ^''""■■-  "'  "'^me  temps. 
X  arnish  sta  n,-Pour  te.ntiireret  vernir  en  même  temi« 

S^r^'Z  '"""^^  '■'  ™""«^  d^  *--  ". 

MtL^;  j'.rcTti^''^''  ^^'"^"  ^™"  «-"■ 

Red  Seal  &  Green  Seal  Zinc.-China  Gloss,  etc 


Walter  H.  Cuttingham 

MANAGING   OIReCTOfl 

-    '  — "'■'■«vcAL,  kOSTUN. 


The  SHERWIN-WILLIAMS  Co. 


?k.\ 


■•eparer  tous  les  scrndXs  Z     ■''^'-  ^^  P^^'-^nne   à 

vant  à  tant  daiures  peutVl    -^^^  <^n    enle- 

'":  m  les  ren,iaie,u  'i "&  ' '"r""<^^  «'  '^  ver 
soit-il.  ^"^'^^  a  votre  cœur.      A/nsi 

Priez  pourles  pécheurs  scandaleux 
Pater,  Ave.  Gloria,  ^We.  Fideliun. 

Ve  STATION. 
V.-Adoramus  te,  Christe 
^•— yuiaper  sanctam 

JESUS  KST  ATTArHP-  \  r  a 

^liACHE  A  LA  CROIX 

et  on  1  étend  sur  la  croix  'asn'  °"  '^  ^<^P°"'"e 
volonté  de  son  Père  W  feir  r  °T""°"  ^^'^'^'^'^  à  la 
«t  ses  pieds  et  seTn"  ns  "'   '^"'^    '""™"^^- 

retentissent,  les  cK  pénètrent  "T^''  '^'  '"^«^='" 
membres  sacrés,  les  -efnes  '  K  •  'î^versent  ses 
tent  violemment  le  sàn^rn;.    'j',"''^"'; '"^'^  "«  ^'^^ar- 

-  ciel  endure  sans  .^S^    etlV^T"'"  >""^' 
parce  que  Dieu  le  veut  ''ornble  martyre, 

se.l'r'ro-jfmu^t^ri''^''^^  L^'"^'-  -"■'  a,i,s 
■ne  plains  à  /a  P^emi^^s  «LlTetle ''^""^-^  V'^ 
des  que  la  croix  vient  me  tonT  i"-'  ,""'  ''''^olte 
a-nsi  que  ie  suis  votre  di^c  pïe  "e  t'^'"'"  ■  ^''''^ 
prétends  marcher  sur  vos  nas  ^  P.V^  ^'""  "!"<=  J*^ 
crucifié!  ma  conduire  ,?«.£?  Pardonnez,  ô  Jésus 
^ibilités  peu  chre-tiënts     dé*^  '  "  '"'''  ""''  ''"- 

■ans  me  plaindre  cTo""j!tr''''  ^'  """  ^'''"''^'^' 
que  vous'^voudre  .  '  A    sf  ^iM      ""'"   '   '^   '^'^'^ 


Priez 


pour  les  âmes  épouvé 


Pater   A       ^;;, '^'i'^^  epouvees  et  souffrante 
^ater,  Ave,  Gloria  Patri.  Miser...    ^::i^^^ 


iserere,  Fiddi 


um. 
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Vie  STATION. 

V.— Adoremus  te,  Christe 
R. — Quia  per  sanctam 

JÉSUS  EN  CROrx  ET  MOURANT  POUR  NOUS. 

Elevé  entre  le  ciel  et  la  terre,   sous  les   yeux    de 

veux  de^M  ''"  "^"1  ^''"''^"  ■'""  ^^^^'fi^^'  «^"^  J^« 
yeux  de  Mane  sa  mère  qu,,  pour  notre  amour,  con- 
sent a  sa  mort.  Jésus  demande  grâce  pour  nous,  re- 
met son  ame  entre  les  mains  de  son  Père  et  eipire 
pour  sauver  les  pauvres  pécheurs.  ' 

Je  vous  adore,  je  vous  aime,  je  me  donne  à  vous 
pour  toujours.,  o  mon  divin  Rédempteur!  accomplis- 
sez en  mo,  votre  parole,  afin    quêtant    détaché    de 

Dh!.  nnf'^S-^''''  ^''  '^'''^'  d'ici-bas.  je  ne  pense 
plus  qu  a  souffrir  pour  vous,  et  à  mourir  avec  vous 
surlacro.x.  O  Jésus,  dont  la  mort  me  donne  la 
Me  !  conduisez  moi  dans  l'heureuse  demeure  de  vos 
elu3.     Ainsi  soit-il, 

l'IZ^T'  T'i  ^""^"';'  ^^  P°"'  ^^"^  '^^  hommes. 
Pater,  Ave,  Gloria,  Miserere,  Fidelium. 

Vile   STATION. 

V.~Adoremus  te,  Christe 

R. — Quia  per  sanctam 

JÉSUS  AU  TOMBEAU. 

U  septième  et  dernière  Station  nous  représente 
la  sépulture  du  divin  Sauveur.  La  vie  est  retirée 
de  son  ccrps,  recouvert  d'aromates  et  tout  embaumé 
de  parfums,  est  dépo.sé  par   des    mains  pieuses     et 

était  tr:  '  ''  a''^"^'  '^-^"^  ''  ^^-b-"  ^^  ' 

était  prépare.       Arrêtons-nous  comme    Madeleine 
près  de  ce  tombeau,  qui    renferme    notre    trésor   et 
notre  amour  ;  et  faisons  au  Dieu,  qui  nous  a  sauvis 
par  sa  mort,  une  dernière  prière. 
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dirHe^toirmef  slns"-^  ^'1'  ^'^^  ^°"-S   'uus   me, 

;"o.  dans  la  plaie  de  vot'e  c  jl/°',  ^'""?  '    -"«te^- 
es  biens  de  ce  monde    e  d '^,  '  ,,  'r",ensible  à   tous 
terre,  et  mort  à  toutes' !«  chn       J"'  ^''^"S'^'  «"^  la 
dant,  qu'au  réveil  de  la  3  "'^.  ^  '«^'"t^is,  en   atten 

-us  dans  la  célesttptt^^e'X^rLoiTf  ^'""'^  "<^ 

PaTer;A"v;'l5Cr;l"P-..atoire. 

■  "-loria,  Miserere,  Fidelium. 

Ajoutons,  au  nied  Ho  i, 
aux  intentions  d^SouverairPo  ?r  '>'^'-  «   ^ve, 
l.ndu Igence  plénière  aHaXe  ? '?      "  '    "^^^  «^''S"^'' 
d"  Calvaire  du  Lac  de    Deux  MonV'"' '^''*  ^'^"«"^ 

Et  que  Dieu  grave  pour  ami  d^^""'' 
-"venir  de  la  passion  ^de  L'n  d  Wn^Fifs  ^ V»"-,  '« 

"  '  "S  ■'     Amen  ! 

HOMMAGE  À  LA  CROIX. 

Vive  Jésus!  Vive  sa  croix! 
^h'  qu  il  est  bien  juste  ou'on  V  ■ 

P-squen  expirant'sur  ce' bo  s  """^' 
H  nous  aima  plus  que  lui-mêm;. 

Refrain. 

v!vet"sus'l'r°"'  ^  "^^"'«^  ^°«  ■ 
"ive  Jésus!  Vive  sa  croix  ! 

Vive  Jésus  !  Vive  sa  croix  ^ 

tlle  n  est  plus,  comme  autrefois 
Un  objet  d'horreur,  de  risée        ' 

Vive  Jésus   Vive  sa  croix  l 

h  ^f  '^  =ff  Pt'-e  du  Roi  de  gloire 
II,  --egne,  ,1  triomphe  en  .-e  Lil' 
C  est  1  étendard  de  sa  victoire  "■' 


Habitudes  de  Whiskey 

et  de  Morphines  Guéries 

Le»  per«„n„eH  .,é,ire„.e,  de  «e  procurer  „„  traUe,„e„t  privée 
.he    elle,  et  q,„   produira   une  ^uérisou   permannute  de  se» 
haM«de,,.ausquele,„„i,le,   p,u«  i„t,i,„e,  u.ême  en  Lu 
-una.Bsanee,  devrait  correspondre  avec  la 

nixoN  cure:  co 

'"  «VENUE  DU  PARC  „„,,,„, 

.       Son  traitement  consiste  en  un   sin,ple  ren,Me    vfoélal  à 

.u.rison  a.soiu::oi%;:t:T,re:?°"^""^'  "-"■- 

Vie  d.ivr„"™e!'rT-r  '-""'  ''°""'^''  '""'  '«'  ^"  "—«  "'»"- 
™Z  :.21"  """^  "•""*  ""  '•*--■■■"■'  '-'  plu-  habile. 

^   mrd^n?""""*  '=''  ''"'=  ""'t  cet  hom-   I 
jj   me  dans  son  verre  qui  vaciMe  en  sa   3 

l'^"Larm2''''r îf  ^ '^'•'^-^  ?    '' bo't  « 
remme  et  de  ses  enfants." 

Lamennais.      î 

Il  est  reconnu  anjourd-hui  ot'TtT'T"''''''™'''''^ 

qui  abrège  la   ^ie' ent^.ZL'tTttlZJt  ""'-^■"O- 
compter  sur  la  force  de  vnVont,:  S' '1   ""  l"'"'  Pas 

tentation  de  bo  re  L'"  leoÔT  """  T  "'°''™  ''^'■•'""'  P"  1» 
D.XON  est  le  se;!,u^:^ê™ialTf, >,''"""'■"  '"  «'"""« 
*og„es  avec  auta-^t  d  Welo ùe  ,  vL  """  '"'  '"  '"^°'"  ^<''' 

ent  change  tout  au  tout*  veTl  pc  ,'  de''  ""'  i'"™"'"'  '"  P""" 
nera  certainement  à  son  e,  „i!        u  !       Prudence  il  neretour- 

»ont  de  calmer  et  fo,. uTe.  L  .Tst^mf  """^  '"'  "*'"  '■""^«"t'' 
mei,  paisible  et  augm^'ter l'appe™ "-™"- Pleurer  un  som- 

Enfin  le  Remède  Dixon  esf  hinf^rv,^  4. 
sieurs  personnes  imminênteVdu  rT    .  :;'^"''"'»'»'<lé  par  plu- 
de  la  finance  et  du  comme  -ce  c^         '^  '  ''°  '*  '''"'""«  médicale 
dote  contre  cette  .^ZT^Tral  itl^^^n^r  ^""^  ^""- 
Références  et  i„for„,ations  complètes  sur  application. 


i 
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Vive  Jésus  !  Vive  sa  croix  i 

Ces      .nstn,,ne„t  de  ses  miracles 
et,     '"''^'■l.^'-ète  de  ses  lois,  ' 

C  e..l  la  chaire  de  ses  oracles. 

yive  Jésus  !  Vive  sa  ,.,-„•    i 

'^^rbredontlefruîf    .  ?^- 
]^Ar.        1  "^^'^  "salutaire 

fe^^  !\--' qu'autrefois     ' 
^  ''  '^  P^-^he  du  premier  père. 

£o[!f r  •',  ^'''  '^  --•-  ' 

O?  ^''"^  ^f^  b^ens,  source  féconde 
^^^^  dans  le  sancr  ri,,  p^;   ."-^""ye, 

^e  lavent  Jesp^ché.H^^^^^^ 

^  ptîcnes  du  monde. 

Vive  Jésus  !  Vive  sa  croix  < 
Elle  est  mon  unique  espérance 

fererlta^' -^  '  -"^^^^' 
■<■         pèsera  ma  recompense. 

Vive  Jésus  !  Vive  sa  croix  ! 

Ce  '    . .  1    m"""  ^* '■'' P«rie  ; 
^  est  1  échelle  par  où  Je  dois 
Monter  de  la  mort  à  /a  vie 

Triomphez  donc,  divine  croix 

Eqne  partout  on  vous  arC; 
SrW    PK- "'""''■""'•  ^ofe  bois 
Soitl  objet  qu'en  vous  on  adore 


I 


y7 

tre  à  cinq  heures  par  jour.  C'est  la  ^rrande  péni- 
tence,  i.nposée  à  l'iiomme  déchu,  et  la  rè^de  en  main- 
tient à  la  fois  l'hu.niliation  et  la  fati^rue  comme  exer- 
cice de  mortification  salutaire  aux  religieux. 

L'abstinence  est  perpétuelle  pour  les  rehVieuxqui 
sont  en  santé  ;  le  lait  et  les  lé^n.mes  composent  ex- 
clusivement leur  nourriture.  La  discipline,  le  jeûne 
labstinance.  le  travail  manuel,  le  silence,  les  humilia- 
tions du  chapitre,  le  sommeil,  pris  tout  habillé  et  sur 
le  dure,  etc....  toutes  ces  austérités  habituent  le  corps 
a  ne  pas  s  endormir  dans  des  jouissances  innutiles 
L  est  un  re.ir,me  plein  de  rigeur,  mais  aussi  plein  de 
vigeur  pour  le  corps  et  l'âme. 

Nous  devons  ajouter  que  le  Révérendissime  Père 
Abbe,  Uom  Antoine,  qui  a  pour  les  membres  de  sa 
communauté  les  sentiments  de  la  plus  paternelle 
tendresse  sait  accorder  avec  une  sage  discrétion  les 
adoucissements  que  les  tempéraments  plus  faibles 
peuvent  réclamer. 

Le  visiteur  émerveillé  de  ce  qu'il  voit,  mais  ce 
qu  11  ne  voit  pas  ce  sont  les  sacrifices  qu'a  nécessité 
la  construction  de  ce  monastère  avec  ses  dépendan- 
ces. En  échange  d'une  offrande  faite  pour  aider  à 
couvrir  ces  frais,  on  a  part  aux  suffrages,  bonnes 
oeuvres,  et  à  tous  les  mérites  de  la  communauté. 
Un  peut  même  obtenir  pour  soi  et  les  siens  des  let- 
tres d'affiliations  qui  sont  le  témoignage  autentique 
de  cette  participation  que  le  Révérend  Père  Abbé 
accorde  aux  bienfaiteurs. 
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#> 


I-A   TRAPPE. 


ave"  :r;rci,:;  p  r^'  '"";  '"^'t  ^  '••^^'^"-«ot^' 

admirent  il.  ?.     P''.'^"<^"''7  ^appe  leur  attention.    Ils 

bie7  :  t  ve-    "^eT'S;'  ^']  J'^'^'"^'   '^^   champs  1 
si  nom  W      n,  r    f  "  ""f^'^'-es,  les  troupeaux 

^u  nr;;^^  f  ™-^"'^'''=  '■'^'^"""'^  cet  ensemble  de  sVn 

sept  ou  même  huit  hLres  selo'n   nmp"rtrce  deTa 

,     ^'"^  "^«^  'es  dimanches  et    ours  de   fAt^      t^  ♦. 
les  heures  canoniales  .sont  ch'antées  a'  itgHse   et     ? 
parties  au  cours  de  la  ioLirrf^P  rl^  fn      ^^guse   et   re- 
^her  le  plus  po.s.sib,eT"S:  X^d^  r-X" 

fi^  disTBe"''H'"-'"-''™''°"  ^--«  Marie^d:; 
msdebt.liernardquiaécnt  sur  la  Ste-Viero-e  des 
pages  .s,  rav,.s.santes  ?  de  nombreux  suffrages  n'esses 
«offices  sont  aussi  offerts  pour  le  soulag^ement  de" 
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Maison  fondée  en  i88i 

P.    P.    MAILLOUX 
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DEPOT  GENERAL  DE 


l'Huile  Balmoral  de  Ludger  Grave! 
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Bicycle,  CmUrOngiil^  Cylindre,  Dyrmmo,  Kn^in,  Essioux  à  Finir  Oirnois 
Moulin  à  Coudre,  Machines.  P.eJ  de  liœul'.  Elc.^  El".  ' 
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Pianos  Pratte 

sont  reconnus  par  les  plus  grands  Artistes  Europé- 
ens et  Canadiens,  coninie  les  plus  solides  et  les  plus 
artistiques. 

N'achetez  pas  de  Pianos  avant  d'aller  les  exa- 
miner. Ils  sont  vendus  à  des  prix  défiant  toute 
compétition  (en  égard  à  la  qualité)  et  à  des  termes  de 
paiemant  faciles. 

Nous  avons  aussi  des  pianos  d'autres  manu- 
factures dans  tous  les  prix,  depuis  $200.00. 

Venez  voir  notre  nouveau  piano ''DOMINION" 

à  $300.00  payable  $8.00  par  mois  ;  la  meilleure  va- 
leur qui  ait  jamais  été  offerte  à  Montréal. 

Aussi  Pianos  d'Occasion. 

dans  tous  les  prix  depuis  $50.00  payables  de  $3.00 
à  $0.00  par  mois. 

Orgues  de  salon,  boites  et  horloges  musicales 
dans  tous  les  prix. 

LE  PLUS  GRAND  ASSORTIMENT  EN  CANADA 

Un  seul  prix  et  le  plus  bas. 
Termes  de  paiement  faciles. 

Catalogues  illustrés  expédiés  sur  demande. 

PAS  D'AGENTS.  Veuillez  s.v.p.  vous  adres- 
ser directement  à  notre  magasin  afin  de  ne  pas  être 
trompés  et  d'acheter  à  meilleur  marché. 


La  Compagnie  de  Pianos  Pratte^ 

1676  Rue  Notre-Dame.    -     Mnntrfial 
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